




InfraStructures Novembre 2004 – page  3

Mot de l’éditeur
Volume 9 Numéro 10

Novembre 2004

ÉDITEUR

Jean-François Villard

COLLABORATEURS
Mario Dubé

Jean-François Aussillou

VENTE DE PUBLICITÉ
MONTRÉAL

Jean-François Villard
André Charlebois

QUÉBEC
 Gilbert Marquis 
(418) 651-1176

TÉLÉPHONE

(514) 233-1295
(613) 862-1295

TÉLÉCOPIEUR
(514) 528-9932

ADRESSE POSTALE
CP 366 Succursale DeLorimier
Montréal  (Québec)   H2H 2N7

E-Mail
editor@infrastructures.com

INTERNET
www.infrastructures.com

Ce magazine est destiné aux entrepreneurs en construc-
tion, aux services de travaux publics des municipalités, 
aux dirigeants des compagnies minières et autres utili-
sateurs francophones de machinerie lourde au Canada.
Le coût de l’abonnement d’un an à la revue est de 20$ 
pour les résidents du Canada et de 50$US ou 50 Euros 
pour les lecteurs étrangers.
L’éditeur ne pourra en aucun cas être tenu responsable 
de la véracité ou de l’exactitude du contenu des textes 
ou des annonces.
Toute reproduction même partielle des articles publiés 
dans InfraStructures sans l’accord de l’éditeur est inter-
dite.

DÉPÔT LÉGAL
Bibliothèque Nationale du Québec, 2004

DISTRIBUTION PAR POSTE CANADA
Envoi de publication canadienne
Numéro de convention 40052183

CONSTRUCTION • TRAVAUX PUBLICS • RESSOURCES NATURELLES

En page couverture : le mois dernier, le concessionnaire Camions Freightliner B.L., 
de Granby, et Allison Transmission organisaient une journée 
de démonstration de camions Freightliner et Sterling munis de 
transmissions automatiques Allison.

 Tout s’est déroulé sur le site de Pavages Maska, à Saint-Domi-
nique en Montérégie.

La revue InfraStructures existe depuis maintenant neuf ans. Au cours de cette 
période, elle s’est imposée comme étant la référence dans son domaine. 

En novembre 1994, InfraStructures était la première revue à offrir aux utilisateurs 
de machinerie lourde et d’équipement spécialisé un contenu rédactionnel axé sur 
l’actualité et les nouvelles technologies dans les domaines de la construction, des 
travaux publics et de l’exploitation des ressources naturelles.

En août 1996, InfraStructures devenait la première revue francophone à rendre 
accessible son contenu sur Internet. Depuis lors, le site web www.infrastructures.
com est utilisé par des centaines d’acheteurs et preneurs de décision.

Dès 1998, le tirage de la revue InfraStructures comprenait des centaines de lec-
teurs francophones situés à l’extérieur de la province de Québec, principalement en 
Ontario et au Nouveau-Brunswick. Aujourd’hui, on compte des lecteurs sur chacun 
des continents.

En 2003, la version anglaise de la revue InfraStructures était publiée sur internet.
Dès le mois prochain, la version anglaise sera imprimée et distribuée afin d’offrir aux 
utilisateurs anglophones de machinerie lourde et d’équipement spécialisé la seule 
revue généraliste dans son domaine.

Ainsi, InfraStructures deviendra la première revue «nationale» au Canada destinée 
aux utilisateurs de machinerie lourde et d’équipement spécialisé dans l’industrie.

 
Bonne lecture,
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Le consortium SNC-Lavalin et Jacobs se 
voit confier le contrat d’ingénierie d’un 
projet de phosphate en Arabie saoudite

Le Groupe SNC-Lavalin inc. et le groupe 
Jacobs Engineering Group Inc. sont heureux 
d’annoncer qu’un consortium formé de leurs 
filiales, SNC-Lavalin Europe BV et Jacobs’ 
Delta Catalytic Saudi Arabia Ltd., s’est vu 
confier un mandat d’une valeur de 5,7 mil-
lions $US, aux termes duquel elles fourniront 
des services d’ingénierie avancée au projet 

de phosphate Al-Jalamid de la Saudi Arabian 
Mining Company («Ma’aden»), en Arabie 
saoudite.

Le consortium a pour mandat d’effectuer la 
conception de la mine d’Al-Jalamid qui, selon 
les attentes de Ma’aden, devrait produire 
environ 4,5 millions de tonnes de phosphate 
par an, et d’un complexe d’engrais intégré 
d’envergure mondiale. Le complexe sera 
conçu pour transformer le phosphate afin de 
produire environ 2,9 millions de tonnes de 

diphosphate d’ammonium par an, servant à 
la fabrication d’engrais commerciaux.

«Ayant déjà effectué une grande partie 
du travail préliminaire de ce projet, nous 
avons été très heureux de nous voir confier 
le contrat d’ingénierie avancée», a déclaré 
Pierre Duhaime, vice-président directeur du 
Groupe SNC-Lavalin inc. «Le complexe d’en-
grais comprendra quelques-unes des plus 
importantes usines de produits chimiques 
de production commerciale au monde. Notre 
expérience internationale en conception 
et construction d’installations d’envergure 
mondiale dans ces secteurs nous qualifie 
amplement pour ce travail.»

Pete Evans, vice-président du Groupe 
Jacobs, a déclaré pour sa part : «Nous 
sommes heureux d’apporter notre expertise 
spéciale dans les domaines de l’enrichis-
sement et de la production d’engrais pour 
ce projet d’infrastructures de la plus grande 
importance stratégique au plan industriel.»

Ce complexe sera situé à Ras Az Zawr, au 
nord de la ville industrielle d’Al-Jubail, sur le 
golfe d’Arabie. Sa conception comprendra 
trois usines d’acide sulfurique produisant 
4 150 tonnes par jour (t/j), trois usines 
d’acide phosphorique de 1 460 t/j, une usine 
d’ammoniac de 2 000 t/j; trois usines de 
diphosphate d’ammonium de 3 120 t/j, ainsi 
qu’un port réservé aux navires de la taille des 
Panamax pouvant atteindre 60 000 tonnes.

Les travaux d’ingénierie ont déjà commen-
cé et devraient s’achever d’ici mars 2005.

Source: Le Groupe SNC-Lavalin inc.

Le Groupe SM International s’impose 
comme Intégrateur dans les télécommuni-
cations au Maroc

Le Groupe SM International (SMI), l’une 
des firmes québécoises de génie-conseil les 
plus dynamiques sur le marché international, 
a signé récemment deux importants contrats 
en télécommunication avec la Direction 
Générale de la Sûreté Nationale du Maroc. 
Ces deux contrats, qui totalisent près de 11,5 
millions $, viennent renforcer la présence du 
Groupe SM International comme intégrateur 
de services et de nouvelles technologies 
dans les pays du Maghreb.

Le premier mandat, d’une valeur de 2,5 
millions $, consiste à déployer un réseau de 
télécommunications radios qui couvrira tout 
le territoire marocain. Le deuxième mandat, 
d’une valeur de 9 millions $, touche à la 
création d’un réseau de télécommunications 
fixes et mobiles à ressources partagées qui 
comprendra environ 1 500 terminaux.
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«Ces mandats nous donnent l’occasion 
de fournir non seulement des équipements, 
mais aussi des services et de la formation, 
explique Bernard Poulin, président et chef 
de la direction de Groupe SM. Ces deux 
nouveaux contrats à l’international nous 
positionnent comme une firme spécialisée en 
intégration de produits et services dans une 
région où les possibilités sont nombreuses.»

Ces deux commandes de la Direction 
Générale de la Sûreté Nationale du Maroc 
viennent consacrer le statut de SM comme 
firme pluridisciplinaire apte à réaliser des 
contrats clés en main dans cette région. Le 
Groupe SM a pu imposer son expertise au 
Maroc grâce à de nombreux projets dont 
notamment des études d’impact de projets 
d’alimentation en eau potable des villes 
d’Agadir et de Safi, l’étude de l’impact sur 
la flore et la faune sous-marine pour la ligne 
de transmission entre le Maroc et l’Espagne, 
la firme réalise actuellement une étude pour 
la construction d’une centrale thermique 
au Maroc. Ainsi, après l’Office National de 
l’Eau Potable (ONEP) et l’Office National de 
l’Électricité (ONE), ces commandes de la 
DGSN confirment la présence stratégique de 
Groupe SM International au Maroc.

«Le Maghreb offre d’excellentes perspec-
tives pour notre Groupe, ajoute monsieur 
Poulin, et nous sommes confiants de pouvoir 
signer d’autres ententes au cours de la 
prochaine année.»

Source: Groupe SM International

Fondaction CSN investit 2 millions $ dans 
Gotar Technologies

Fondaction, le Fonds de développement 
de la CSN pour la coopération et l’emploi, 
investit 2 millions $ dans Gotar Technolo-
gies inc, spécialisée dans la mise au point 
de méthodes écologiques de nettoyage 
industriel. L’investissement de Fondaction 
vient appuyer l’entreprise dans ses efforts de 
commercialisation et d’exportation.

Les produits de Gotar sont biodégradables 
et, contrairement aux produits similaires, 
ils sont non toxiques. Ils solutionnent, 
de manière efficace et économique, les 
problèmes de corrosion, d’oxydation, de 
calcaire, de calamine, d’huiles et de graisses, 
y inclus les composés synthétiques, les 
matières organiques et autres qui affectent 
les équipements industriels, institutionnels et 
commerciaux. Ce sont des acides non vio-
lents ou des alcalins exclusifs qui n’affectent 
pas les matériaux avec lesquels ils entrent 
en contact. Compte tenu de ces caractéris-

tiques, ces produits constituent une avancée 
majeure sur le plan écologique. Ils permettent 
aux utilisateurs d’améliorer leur performance 
environnementale tout en procurant un milieu 
de travail plus sécuritaire à leurs travailleurs. 
Ils ont déjà donné des résultats éloquents 
dans de grands secteurs industriels tels le 
transport, les pâtes et papiers, la métallurgie, 
les mines ou l’aluminium.

L’entreprise, dont le siège social est à 
Québec et les activités de production et de 

recherche à Saguenay, est déjà présente sur 
le marché américain.

Source: Fondaction CSN

United Rentals acquiert Atlantic Rentals
United Rentals, Inc. annonçait récemment 

l’acquisition de la firme Atlantic Rentals Ltd. 
de Woodstock, au Nouveau-Brunswick. 
Atlantic Rentals compte 16 succursales au 
Nouveau-Brunswick, en Nouvelle-Écosse et à 
l’Île-du-Prince-Édouard.
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Fondée en 1960, Atlantic Rentals est 
la plus importante compagnie de location 
d’équipement dans les provinces Maritimes 
avec un chiffre d’affaires d’environ 35 millions 
$US.

John Milne, président et chef de la direc-
tion financière de United Rentals déclarait, 
«nous sommes confiants que l’acquisition 
d’une firme bien en vue dans l’Atlantique 
nous permette de pénétrer un nouveau 
marché, les provinces Maritimes. Nous 

partageons une philosophie commune de 
fournir à nos clients des solutions expertes 
qui sont complètes et pratiques. United 
Rentals dessert désormais ses clients dans 
chacune des dix provinces avec une centaine 
de succursales à travers le Canada.

Source: United Rentals, Inc.

Du nouveau chez Twin!
C’est avec plaisir que la direction des 

Équipements Twin annonce la conclusion 

d’une entente avec Location Pelletier inc., 
de Québec, pour l’achat de sa Division 
Équipements.

Suite à cette transaction, Twin obtient 
principalement les droits exclusifs pour la 
distribution, dans la province de Québec, 
des boîtes de camion Reading, des grues 
Flli Ferrari et des nacelles Utem; de plus 
Twin renforce sa position dans la vente des 
compresseurs à air Stellar, dont elle distri-
buait déjà les systèmes de levage à crochet 
(hooklift), et des compresseurs à air VMAC, 
dont elle partageait déjà la distribution avec 
Pelletier.

Les opérations de la Division Équipements 
de Location Pelletier seront déménagées 
aux bureaux et ateliers de Twin à Anjou, et 
les deux représentants actuels de la Division 
Équipements de Location Pelletier, Daniel 
Côté et Raymond Hétu, se joindront à 
l’équipe d’Équipements Twin.

Twin oeuvre depuis plus de cinquante ans 
dans le domaine de la vente, la distribution, 
l’installation et le service d’équipements 
destinés à l’industrie du camionnage, 
principalement au Québec.  

Source: Équipements Twin Inc.

Promotion des produits de construction 
québécois sur le marché de Boston

L’équipe du World Trade Centre Montréal 
– les experts de la Chambre de commerce 
du Montréal métropolitain en matière de 
commerce international – et l’Association 
de la construction du Québec (ACQ) se sont 
associés pour une mission commerciale 
exclusive aux membres de l’ACQ, qui s’est 
tenue les 27 et 28 octobre dernier à Bos-
ton.  Cette mission était destinée à faire la 
promotion des produits de la construction du 
secteur industriel, commercial et institution-
nel québécois sur le marché de la grande 
région de Boston, MA, où la valeur des 25 
plus grands projets est à elle seule estimée à 
pas moins de 6,4 milliards $US.

«Depuis maintenant quatre ans, notre équi-
pe du WTC Montréal organise avec beau-
coup de succès des missions commerciales 
réservées exclusivement aux membres de 
l’ACQ. Ce partenariat a déjà permis à plus de 
70 entreprises québécoises d’y participer et 
de faire la promotion de leurs produits sur les 
marchés de la construction des villes les plus 
dynamiques des États-Unis – notamment 
Washington, Chicago et New York – ainsi 
que de l’Amérique latine. Dans le contexte 
actuel d’interdépendance économique, cela 
est d’autant plus important que l’exportation 
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est devenue une nécessité concurrentielle 
incontournable pour les entreprises, puisque 
leur prospérité dépend de plus en plus de 
leur capacité à se mettre au diapason du 
commerce international. Même si les derniè-
res années ont été prospères pour le secteur 
de la construction, les marchés québécois 
et canadien demeurent relativement étroits. 
Dans cette perspective, la Chambre, grâce 
à ses experts du WTC Montréal, se veut un 
véritable fil conducteur entre les entreprises 
québécoises et les marchés extérieurs», a 
déclaré Benoit Labonté, président et chef de 
la direction de la Chambre de commerce du 
Montréal métropolitain.

Présidée par Germain Blais, président des 
Constructions Beauce-Atlas, cette mission 
commerciale a permis à douze participants 
– provenant d’entreprises manufacturières 
spécialisées en acier structural, en béton 
préfabriqué, en métaux ouvrés, en marbre, 
en granit et céramique, en vitrage à lattes 
intégrées, en nettoyage chimique de l’acier 
inoxydable et en traitement de surface 
de métaux – de présenter, au cours de 
rencontres individuelles, leurs produits à des 
entrepreneurs généraux, des architectes et 
d’autres représentants de l’industrie de la 
construction du nord-est américain.

«Du côté de l’ACQ, cette mission commer-
ciale représente l’occasion par excellence 
pour les entrepreneurs et manufacturiers 
du secteur de la construction de s’ouvrir 
au marché américain qui demeure un 
marché naturel encore peu exploité par les 
entreprises québécoises de construction», 
a mentionné Me Pierre Hamel, directeur des 
affaires juridiques et gouvernementales à 
l’ACQ.

La Chambre de commerce du Montréal 
métropolitain offre, grâce à ses experts du 
World Trade Centre Montréal, des services en 
commerce international à la grande commu-
nauté des affaires, et ce, grâce à l’appui de 
Développement économique Canada.

L’Association de la construction du 
Québec représente 15 000 entreprises à 
travers ses différents mandats de promotion 
et de défense des intérêts des entreprises 
en construction. Ses membres œuvrent 
principalement dans les secteurs institution-
nel-commercial et industriel (IC/I). L’ACQ est 
l’agent patronal négociateur pour tous les 
employeurs des secteurs IC/I. Elle est égale-
ment présente dans le secteur résidentiel par 
l’entremise de ses plans de garantie Qualité 
Habitation et Qualité Rénovation.

Sources : Chambre de commerce du 

Montréal métropolitain
Association de la construction du Québec

Structal décroche un premier contrat de 
pont au Yukon

Structal-Ponts, la division du Groupe 
Canam Manac spécialisée dans la fabrication 
de ponts, vient de décrocher le premier 
contrat de son histoire au Yukon. Le contrat 
d’environ 700 000 $, obtenu de l’entrepreneur 
général Ketza Construction Corporation de 

Whitehorse, sera réalisé à Beaver Creek sur 
la Alaska Highway No 1 à environ 457 km de 
Whitehorse.

Le pont autoroutier de deux voies sera 
composé de cinq poutres mesurant 75 m de 
longueur par 2,8 m de hauteur et le contrat 
comprend également la fourniture des con-
treventements et des diaphragmes du pont.

La fabrication sera entièrement réalisée à 
l’usine de Québec et débutera en novembre 
2004 alors que la livraison des principales 
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pièces de 20 t chacune sera effectuée à 
partir du mois de février 2005 par chemin de 
fer. Les travaux de montage effectués par 
l’entrepreneur général seront complétés en 
mars 2005.

Structal-Ponts, qui est le plus important 
fabricant de ponts au Canada, exploite une 
usine de 22 000 m2 dans le parc industriel 
Colbert à Québec depuis 1956. Son expertise 
et la qualité de ses produits sont reconnues à 
travers le pays et au-delà. Au cours de 2004, 

Structal a fabriqué un total de 60 ponts dans 
les provinces de Québec, Ontario, Nouvelle-
Écosse, Manitoba, Alberta, Colombie-Britan-
nique ainsi que dans l’État du New Jersey. 
L’entreprise fournit du travail à environ 160 
personnes.

Structal-Ponts est une division du Groupe 
Canam Manac, chef de file dans la concep-
tion et fabrication de solutions et produits 
de construction avec des installations au 
Canada, aux États-Unis, au Mexique, en 

Roumanie et en Inde.
Source : Le Groupe Canam Manac inc.

GL&V obtient quatre contrats totalisant 
près de 16 millions $ dans le secteur de 
l’énergie

La direction de Groupe Laperrière & 
Verreault Inc. est fière d’annoncer que son 
Groupe Procédés (Dorr-Oliver Eimco) a 
obtenu quatre contrats d’une valeur totale 
de près de 16 millions $ reliés au marché de 
l’énergie en Amérique du Nord.

Trois de ces contrats consistent à fournir 
des équipements de filtration destinés à des 
centrales électriques alimentées au charbon 
dans l’Est des États-Unis, qui seront utilisés 
dans des procédés de contrôle des émis-
sions atmosphériques. Le Groupe Procédés 
de GL&V a été sélectionné pour son 
expertise reconnue dans ce domaine, étant 
notamment l’un des seuls fournisseurs aux 
États-Unis à offrir des filtres d’une superficie 
pouvant atteindre jusqu’à 100 mètres carrés. 
Les dates de livraison de ces trois contrats 
s’échelonnent entre mai 2005 et février 
2006. «Au cours des trois à cinq prochaines 
années, le marché de l’énergie offrira un 
potentiel fort intéressant à notre Groupe 
Procédés, notamment en ce qui a trait au 
contrôle des émissions atmosphériques aux 
États-Unis, où les lois sont de plus en plus 
sévères,» a souligné Richard Verreault, vice-
président exécutif et chef de l’exploitation de 
GL&V.

D’autre part, le Groupe Procédés a obtenu 
un important contrat dans le cadre d’un nou-
veau projet d’exploitation de sables bitumi-
neux en Alberta (Canada), qui sera complété 
d’ici 2008 au coût total d’environ 1,4 milliard 
$US. Le mandat de GL&V consiste à livrer 
quatre presses à filtre de marque Dorr-Oliver 
Eimco® ShriverMD ainsi que les équipements 
connexes. Comptant à son actif plusieurs 
milliers de presse à filtre de marque ShriverMD 
vendues et installées aux États-Unis et 
ailleurs dans le monde, le Groupe Procédés 
a été sélectionné par le maître d’oeuvre du 
projet pour la performance de sa technologie 
et la qualité de son service.

«Ces nouveaux contrats confirment la 
hausse du niveau d’activités observée par la 
Société depuis le début du présent exercice 
dans ses principaux marchés cibles», a com-
menté Richard Verreault. «À en juger par le 
rythme auquel nous annonçons de nouveaux 
contrats et l’envergure de ces derniers, tout 
indique que la croissance de notre carnet de 
commandes se poursuit. Nous sommes donc 
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très confiants pour l’exercice 2004-2005, 
d’autant plus que notre carnet de comman-
des est bien équilibré entre nos différents 
secteurs, marchés géographiques et lignes 
de produits.»

Source: Groupe Laperrière & Verreault Inc.

Aluma Systems reçoit le prix de sécurité 
de l’Associated Builders and Contractors 
S.T.E.P.

L’entreprise Aluma Systems a annoncé 
qu’elle vient de recevoir le prestigieux prix de 
l’année 2004 de l’Associated Builders and 

Contractors (ABC) Gold «S.T.E.P.» (méthode 
de formation relative à la sécurité sur les 
chantiers). Le prix S.T.E.P. a été présenté lors 
de la portion du programme durant la réunion 
de l’ABC Membership le mercredi 6 octobre 
2004, réunion qui s’est tenue au Club Indian 
Spring Country. 

Le prix de la palme d’or du S.T.E.P. 
représente l’un des plus importants  prix 
relatif à la sécurité sur les chantiers présenté 
à l’industrie de la construction, distinguant le 
bénéficiaire comme étant le chef de file de la 
sécurité nationale.

Les critères utilisés pour le prix S.T.E.P. 
vont au-delà de la conformité des normes 
OSHA et couvrent tous les aspects de la do-
cumentation sur la sécurité, l’exécution ainsi 
que la formation y compris: un document 
écrit concernant le programme de sécurité 
ainsi qu’un protocole, des analyses sur les 
risques et des vérifications, des initiations 
sur la sécurité, un programme de prévention 
de la toxicomanie, le dossier OSHA sur les 
blessures et les maladies, zéro-fatalité ou 
accidents catastrophiques durant les trois 
dernières années et l’exécution de ces initiati-
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ves sécuritaires dans les règles, la philosophie et les procédures de 
la compagnie.            

John Knowles, le directeur de succursale de l’entreprise Aluma 
Systems a déclaré que de «gagner le prix S.T.E.P. renforce les 
valeurs sur la sécurité entre le personnel de notre compagnie à tous 
les niveaux. Cela nous offre une opportunité unique de démontrer 
à nos clients et à nos fournisseurs que la réputation de l’entreprise 
Aluma Systems aussi bien en termes de sécurité qu’en tant que 
fournisseur de solution à grande réussite est bien méritée.»

  Basée à Toronto, Canada, l’entreprise Aluma Systems a été 
fondée en 1972 et représente l’une des plus importantes compa-
gnies en échafaudages industriels et en services de construction en 
béton armé avec un revenu annuel de plus de 250 M $. Elle possède 
32 bureaux à travers le monde et détient un réseau international 
croissant d’alliances dans 50 pays.

Source: Aluma Systems, www.aluma.com

Les routes en béton
aussi sinon plus 
sécuritaires que
les routes en asphalte

Face à l’affi rmation de l’association Bitume Québec à l’effet que 
la sécurité des routes en béton soulève des doutes, l’Association 
canadienne du ciment (ACC) a déclaré que la performance des 
routes en béton n’est plus à démontrer et va au-delà des attentes du 
ministère des Transports du Québec.

Selon l’ACC, au Canada, de plus en plus de provinces (Ontario, 
Nouvelle-Écosse, Alberta, etc.) choisissent le béton pour le revête-
ment des autoroutes. Aux États-Unis  le  béton représente plus de 
40% du réseau «Interstate». Cela prouve que les chaussées de béton 
sont préférées à l’asphalte lorsque justement les gouvernements 
et leurs agences veulent s’assurer de la performance.  Au Québec 
l’ACC supporte la décision éclairée du ministère des Transports de 
construire en béton la partie la plus achalandée de son réseau. 

«Contrairement d’ailleurs à ce que dit l’association Bitume Québec, 
les gouvernements ne rapportent pas plus d’accidents sur les routes 
en béton que sur les routes d’asphalte», a répliqué l’ACC.

L’Association Canadienne du Ciment est le porte-parole de l’indus-
trie du ciment au Canada. Elle représente la totalité des producteurs 
de ciment du pays et a pour mission de promouvoir un emploi 
judicieux du béton et des autres produits à base de ciment. Elle 
s’efforce de sensibiliser tant les consommateurs que les dirigeants 
à la contribution du ciment et du béton à la création de collectivités 
dynamiques, à la salubrité de l’environnement et à la compétitivité de 
l’économie.

Source: Association canadienne du ciment
www.ciment.ca

La reconstruction en béton de l’Autoroute 15, 10 ans déjà!
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Nouveau réseau de revendeurs
pour Métal Plessis

De par sa conception, Métal Plessis se démarque du marché à chaque année 
en offrant des produits supérieurs et uniques conçus selon vos exigences.

Avec plus de 27 années d’expérience dans l’industrie, Métal Plessis offre 
des produits incomparables à des prix compétitifs. L’effort soutenu qu’offre 
son équipe lui permet de  garder un niveau de satisfaction jamais atteint dans 
l’industrie.

Suite à son expansion, Métal Plessis vous fait part d’une réorganisation pour 
offrir à ses fi dèles et futurs clients une facilité à se procurer des équipements 
Métal Plessis. La fi rme est fi ère de vous informer de la mise sur pieds d’un réseau 
de Revendeurs Protégés desservant chaque région. Ceux-ci, seront en mesure 
de combler vos besoins immédiats. Chacun des revendeurs protégés disposera 
des produits Métal Plessis en inventaire pour mieux vous servir.  Vous aurez 
aussi la possibilité de les voir à l’œuvre étant donné qu’un démonstrateur sera 
aussi disponible chez chacun d’eux. Le réseau de Revendeurs Protégés couvre 
l’ensemble du territoire québécois.

Métal Plessis est confi ant du succès et de l’impact positif sur la satisfaction à la 
clientèle tant méritée. Les équipements ont été développés pour satisfaire à une 
grande variété de besoins et Métal Plessis est heureuse de produire ceux-ci selon 
les exigences de ses clients. «Notre but ultime est l’entière satisfaction de notre 
clientèle interne et externe, garantissant ainsi une qualité totale. Notre gestion 
effi cace, rentable et responsable est gage de réussite et de longue existence», 
déclare Stéphane Tardif, directeur du service à la clientèle chez Métal Plessis.

Source: Métal Plessis Inc., 1-866-362-1688

Les camions à cabine 
avancée International 
arrivent très bientôt!

Il est déjà temps de rencontrer votre équipe d’experts 
afi n de commander votre camion International CF à cabine 
avancée.

Ces nouveaux modèles sont offerts en MTC de 16 000 
lb (CF500) ou 19 500 lb (CF600). Ils sont munis du moteur 
V6 VT275 de Navistar qui développe une puissance de 200 
HP @ 2700 tr/min et un couple de 440 lb pi @1800 tr/min, 
jumelé à une transmission automatique à 5 vitesses.

Source: L. Dagenais & Fils Inc.
Richard Carobene, (450) 625-2415
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bond de plus de 50% et de gagner en plus 
des trous plus rectilignes. 

Salem Stone Corporation a démarré en 
1983, lorsque Leonard D. Hill racheta la 
carrière de Sylvatus, près de Hillsville, en 
Virginie. Outre cette carrière de quartzite, 
l’entreprise possède également 
six autres carrières en Virginie 
et en Virginie-Occidentale, dont 
quatre produisent du calcaire 
et deux du grès. Salem Stone 
emploie 150 personnes, dont 22 
sur le site de Sylvatus. 75% de 
la production de cette carrière 
est utilisée pour la couche de 
revêtement des routes en Virginie 
et en Virginie-Occidentale.

Des conditions de forage 
difficiles

Roger Ramey, responsable de la carrière 
de Sylvatus, explique : «Nous nous char-
geons nous-même du forage et des tirs. Les 
conditions de forage sur ce site sont assez 
difficiles. La roche est très dure et abrasive et 
sa structure comporte des lignes de fracture 
verticales.»

Un nouvel équipement de forage
Le risque de déviation des trous, conjugué 

à la nécessité d’augmenter la production, 
a conduit à remettre à niveau l’équipement 
de la carrière. «Il y a 8 mois, nous avions en 
service deux foreuses, équipées d’allonges 

T45. Il fut donc décidé de les remplacer, ce 
qui nous conduisit à essayer des matériels 
de trois fabricants. L’opinion de notre foreur, 
Berlin Cook, eut une grande influence au ni-
veau du choix final. Nous avons entre autres 
testé une Pantera 900 équipée d’allonges 
T51 qui ne fut pas réellement à la hauteur 
de nos attentes, de sorte que nous avons 

La productivité augmentée de moitié 
dans une carrière de quartzite en 
Virginie

Steve Minnett, PhD

Salem Stone Corporation qui exploite une 
carrière de quartzite, en Virginie, souhaitait 
augmenter sa production et régler ses 
problèmes de déviation des trous. Il fut donc 
décidé de remplacer l’équipement utilisé 
par une foreuse Tamrock Pantera équipée 
des nouvelles alllonges Sandvik de 60 mm 
de diamètre. Depuis, la productivité a fait un 
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finalement porté notre choix sur la Pantera 
1100 et les nouvelles allonges Sandvik 60.»

Un gain de productivité
L’un des principaux avantages de la 

nouvelle foreuse a été un gain de productivité 
significatif. «Je dirais, de plus de 50%. Tout 
d’abord, nous n’utilisons plus qu’une seule 
foreuse dans la carrière de Sylvatus, au lieu 
de deux précédemment. Cela représente 
un économie évidente en termes de main-
tenance et de main-d’œuvre. Ensuite, nous 
utilisons également cette Pantera dans deux 
autres carrières. Le passage à des allonges 
de plus grand diamètre nous a par ailleurs 
permis d’augmenter le diamètre des trous 
de 3,5 à 4 pouces. Ces trous plus grands 
font que nous pouvons mieux étaler chaque 
volée.»

Le foreur Berlin Cook, ajoute : «Avec 
l’ancien équipement, je parvenais à forer une 
moyenne de 10 trous par jour, alors qu’avec 
la Pantera et les allonges Sandvik 60 j’arrive à 
16.» Une autre caractéristique de la nouvelle 
machine, que Berlin apprécie particuliè-
rement, est la commodité et la rapidité du 
système de désaccouplement automatique 

des allonges. «Selon moi, le processus de 
désaccouplement des allonges est 50% plus 
rapide sur la Pantera que sur les précédentes 
foreuses.»

Des trous plus rectilignes
En plus du gain de productivité, la com-

binaison Pantera-Sandvik 60 a aussi résolu 

le problème de déviation des trous. «Les 
problèmes de déviation des trous rencontrés 
avec les précédentes allonges T45 ont dimi-
nué d’un tiers depuis que nous avons adopté 
la formule Sandvik 60. Je pense que la partie 
femelle de l’accouplement des allonges 
Sandvik 60 y est pour une part importante», 
mentionnait Roger Ramey.
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La gestion efficace des sels de voirie, 
un plus pour l’environnement

Mario Dubé, président
Form-Éval Inc.

Au Canada, on épand environ 5 millions 
de tonnes métriques de sels de voirie sur 
les routes et les trottoirs. Ces sels de voirie 
qui contiennent des sels inorganiques de 
chlorure avec ou sans ferrocyanures sont 
nocifs pour la faune et la flore. Cependant, 
ils n’ont pas d’effets directs sur les humains 
étant donné que c’est le même sel que nous 
utilisons sur les aliments. En fait, c’est le 
chlorure qui est nocif et qui endommage 
les racines et le feuillage de la végétation 
et, par le fait même, qui est néfaste pour la 
faune. Les sels de voirie, très solubles dans 
l’eau, s’introduisent dans l’environnement 
lors de la fonte de la neige et de la glace. Le 
chlorure se retrouve ainsi dans les eaux de 
ruissellement, s’infiltre dans le sol et atteint 
la nappe phréatique. Il a aussi un effet nocif 
pour les algues qui se retrouvent dans les 
cours d’eau. Ces effets dommageables pour 
les écosystèmes ne se font pas ressentir 
seulement où les sels de voirie sont épandus, 

les sites d’entreposage et les dépôts de 
neige sont aussi très problématiques.

Suite à plusieurs études, le gouvernement 
du Canada a décidé de légiférer sur le sujet. 
En vertu de la loi canadienne sur la protection 
de l’environnement (1999), le ministère de 
l’Environnement a proposé le «Code de 
pratique pour la gestion 
environnementale des 
sels de voirie» (LCPE, vol 
38, no 14, 3 avril 2004). 
Le gouvernement ne 
propose pas de rendre 
illégale l’utilisation des 
sels de voirie, il veut 
tout simplement que les 
organisations (publiques 
et privées) qui utilisent 
plus de 500 tonnes 
métriques de sels de voirie annuellement 
voient à une gestion plus stricte de leur stock 
de sel (entreposage, épandage, dépôt de 
neige). Il est aussi conscient qu’il ne faut pas 
nuire à la sécurité des usagers de la route en 
minimisant au maximum l’épandage de sel.

La gestion des sels de voirie ne se fera pas 
du jour au lendemain pour 
les organisations, mais il 
faut quand même penser 
à réagir en commençant 
à remettre en questions 
nos techniques de travail. 
On peut par exemple 
penser à regarder si nos 
méthodes d’épandage 
sont efficaces. Il faut voir 
au bon ajustement de 
nos équipements de 
déneigement et au calibrage optimal de nos 
systèmes de régulation d’épandage. On 
peut se poser la question suivante : serait-il 

possible d’utiliser moins de sel de voirie 
pour les mêmes résultats, en optimisant 
nos opérations d’épandage? Il est évident 
que cette économie potentielle de sel serait 
bénéfique pour l’environnement mais aussi 
économiquement très rentable. 

Des outils comme «Le guide approximatif 

des matériaux fondants» pourraient être très 
utiles pour atteindre des économies consi-
dérables de sels de voirie et de matériaux 
abrasifs.

Cet outil d’aide à la prise de décision 
permet d’épandre la quantité optimale de 
matériaux fondant. Il tient compte de la 

température, des précipitations 
et de la densité de la circulation. 
Ce guide a fait l’objet de trois 
années de recherche et de 
développement. 

Il faut attaquer le problème 
à la source en formant adé-
quatement les opérateurs 
et leurs superviseurs. Il faut 
conscientiser ces gens à faire 
une gestion logique et économe 
des sels de voirie. Il en résultera 

une protection accrue de l’environnement et 
des économies considérables d’argent, une 
recette gagnante pour tous.
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En ce mois d’octobre 2004 l’occasion 
m’a été donnée de voir quelque chose de 
nouveau et d’inattendu à Mont-Laurier. 
En effet, j’ai pu y tester le premier camion 
forestier de la région vendu équipé d’une 
transmission automatique Allison et d’un 
moteur C15 Caterpillar. Pour s’assurer que le 
matériel est à la hauteur des besoins et des 
attentes de la clientèle quoi de mieux qu’une 
bonne charge de billots et un chemin forestier 

épousant le relief des Hautes-Lauren-
tides. C’est ce que nous avons fait, le 
propriétaire monsieur Paquette et moi, 
en prenant le volant avec 62 000 kg 
de masse totale en charge. Le test a 
été concluant et nous avons décidé de 
présenter ce camion chez le conces-
sionnaire Western Star de Mont-Laurier 
le 11 décembre prochain (voir annonce 
sur cette même page).

Un autre exemple plus convention-
nel:

La compagnie Yan et Phil Exca-
vation est la propriété de Jean-Paul 
Schiele et de ses fils Yannick et 
Philippe. Implantée sur la rive-sud de 
Montréal, à St-Mathieu-de-Laprairie, 
la compagnie est spécialiste des 
travaux paysagers et de mini-exca-
vation. 

Comme de nombreux artisans 
dans ce domaine monsieur Schiele et 

Tirer 136 000 livres avec un Cat C15 500 HP 
et une transmission Allison

ses fils ont décidé de se doter d’un camion 
muni d’une transmission Allison. Celle-ci est 
installée dans un Mack Granite 8x4 de 2004 
équipé d’un moteur de 427 chevaux. 

Monsieur Schiele nous a fait part de sa 
satisfaction quant à la facilité d’utilisation et 
aux performances de sa transmission Allison 
tout à fait bien adaptée à ses opérations.

Source: Allison Transmission
Jean-François Aussillou, (514) 528-6286
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Produits Multiquip chez 
Équipements Laguë & Martin

Dans le but de continuer 
à fournir à sa grande clien-
tèle municipale, gouver-
nementale et industrielle 
des produits de qualité 
supérieure, Équipements 
Laguë & Martin Inc. est 
fière d’ajouter à sa gamme 
de produits John Deere, 
les excellents produits 
Multiquip.  

La très réputée compagnie Multiquip, dont le siège social se trouve 
en Californie, est reconnue dans l’industrie comme étant la plus active 
en développement de nouveaux produits. Elle offre un grand évantail 
d’outillages, en passant par les produits de compaction Mikasa, les 
rouleaux Essick et Rammax, les produits et pompes à béton Mayco et 
Whiteman, les pompes à eau et génératrices MQ Power, sans oublier 
bien sûr les célèbres scies et lames aux diamants Diamond Black.

Équipements Laguë & Martin Inc. offrira cette nouvelle gamme de 
produits à sa clientèle de la rive-sud de Montréal, et vous invite cha-
leureusement à communiquer avec un de ses représentants pour tout 
renseignement concernant les produits Multiquip.

Source: Équipements Laguë & Martin Inc., (514) 875-6675

L’équipe Comeau au 
Centre Tomahawk de Case

Toute l’équipe 
des Équipements 
G.Comeau Inc. , 
nouveau conces-
sionnaire CASE 
Construction au 
Québec et le seul 
ayant pignon 
sur rue, a suivi 
une formation 
de pointe sur les nouveaux modèles 2005 au centre Tomahawk 
de CASE au Wisconsin, États-Unis. Dans l’ordre, Richard 
Gagnon (Case), Pierre Boisvert (directeur des ventes), Steve 
Forest (aviseur technique St-Hyacinthe), Luc Ménard (vendeur 
Repentigny-Joliette), Daniel Boucher (vendeur Montréal), Yvon Roy 
(aviseur technique Deauville), Michel Boie (Case), Robert Comeau 
(président), Gaétan Croteau (directeur technique), en 2e rangée 
Richard Crête (vendeur région Québec), Steeve Côté (aviseur tech.
St-Nicolas), Jocelyn Laguë (vendeur Rive-Sud), Rémi Comeau 
(service Deauville), Jean-Marie Dansereau (service des garanties 
CASE), et à l’arrière Sylvain Auger (directeur des opérations) et 
Stéphane Laurin (vendeur Laurentides-Outaouais).

Source: Les Équipements G. Comeau Inc., 1-800-363-0115
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Unimog North America présente la dé-
broussailleuse UniBoom™ qui est maintenant 
disponible en option sur le Unimog U500. La 
débroussailleuse est fabriquée par Little and 
Company d’Albany en Oregon et distribuée 
par Portland Freightliner, Inc. par l’entremise 
des concessionnaires Unimog partout en 
Amérique du Nord. 

 La débroussailleuse à fléaux UniBoom 
peut couper l’herbe haute, les broussailles et 
les gaules jusqu’à 6 po de diamètre sur une 
largeur de 4 pi. Elle permet de travailler sur 
un côté ou l’autre de la route de même que 
vers le haut pour couper les branches basses 
des arbres. Sa flèche contrôlée hydraulique-
ment sur 3 axes permet une portée de 20,5 pi 
sur la droite et 18 pi sur la gauche pour une 
flexibilité maximale. La tête de coupe peut 
être tournée manuellement – ou hydraulique-

ment à l’aide d’un rotateur pour le 4e axe 
offert en option.

Avec le système de poste de commande 
VarioPilot du Unimog, l’opérateur peut alors 
contrôler toutes les fonctions de la machine, 
sur un côté ou l’autre, à l’aide d’un seul levier 
de commande hydraulique.

«La débroussailleuse UniBoom est 
un outil puissant et polyvalent pour une 
variété d’applications,» déclarait Dan Brown, 
directeur Accessoires et Pièces pour Unimog 
North America. «L’opérateur peut se rendre 
sur le chantier au volant de son Unimog 
en roulant à une vitesse normale avec la 
débroussailleuse en place, sans l’aide d’un 
autre chauffeur ou d’une remorque.»

La débroussailleuse UniBoom est la plus 
puissante parmi les nombreux accessoires 
disponibles pour le Unimog U500. Elle peut 

Le groupe Fayat acquiert Bomag

La débroussailleuse UniBoom™

SPX Corporation annonçait récemment la 
signature d’une entente visant la vente de sa 
division Bomag au Groupe Fayat. Bomag, 
une compagnie allemande créée en 1957, 
est le leader mondial dans le domaine des 
rouleaux compacteurs. Les fruits de cette 
transaction, environ 446 millions $US, servi-
ront à réduire la dette de SPX Corporation. 
La transaction, sujette à l’approbation des 
autorités, devrait être complétée au cours du 
quatrième trimestre de 2004.

John B. Blystone, président-directeur 
général de SPX déclarait, «suite à une 

évaluation de Bomag et de sa place dans la 
stratégie de long terme de SPX, il a été dé-
cidé de monétiser l’actif et nous avons trouvé 
un excellent acquéreur pour la division. Nous 
sommes heureux que Bomag ait généré un 
vigoureux processus d’enchères et que le 
produit de cette transaction permette à SPX 
de renforcer son bilan.»

Le groupe Fayat, une firme privée française 
dont le siège est à Bordeaux, compte 75 
filiales et 7 700 salariés. La division matériel 
routier (Marini, Ermont, Brening et Rincheval) 
génère environ 20% du chiffre d’affaires 

de l’entreprise. L’acquisition de Bomag 
permettra au groupe Fayat de compléter sa 
gamme dans le domaine et de développer 
des synergies avec les autres filiales du 
groupe.

Source: SPX Corporation   

être montée et démontée en moins d’une 
heure grâce au système de montage rapide. 
La flèche peut aussi être munie de différents 
outils comme des godets, ou des brosses 
pour l’entretien des fossés.

Les camions Unimog U500 de classes 
6 et 7 sont des véhicules extrêmement 
polyvalents qui peuvent accomplir une foule 
de tâches gégéralement assignées à des 
équipements spécialisés grâce à une gamme 
complète d’accessoires disponibles.

Source: Unimog North America

Présentation du Michelin X-One

En octobre, Michelin a procédé à une 
démonstration de ses pneus Michelin X-One.

Le X-One est un pneu à bande large 
destiné à remplacer les pneus jumelés sur les 
tracteurs et semi-remorques. Commercialisé 

depuis quelques années en Amérique du 
Nord, le X-One a remporté l’Excellence 

in Transportation Award de la SAE dans la ca-
tégorie «Mobile Energy Emissions». Le X-One 
permet d’obtenir une réduction de 4 à 10% 

des coûts en carburant et un gain de charge 
utile de plusieurs centaines de livres.

Il est présentement offert en modèle XDA-
HT et XDE pour les tracteurs et semi-remor-
ques routiers. Un modèle différent, destiné à 
un usage route/hors-route est présentement 
à l’essai dans le domaine de la collecte des 
ordures où il pourra être utilisé aussi bien sur 
l’essieu avant que sur les essieux moteurs.



InfraStructures Novembre 2004 – page  25



InfraStructures Novembre 2004 – page 26

le V10 TDI, est doté d’une course relative-
ment longue ce qui permet de générer, avec 
l’injection «Pumpe Düse» à très haute pres-
sion (2050 bar), un couple et une puissance 
remarquables sur une plage d’utilisation 
très étendue, du ralenti jusqu’à son régime 
maximal de 4500 tr/min.

Ce moteur diesel permet au Touareg V10 

TDI d’accélérer rapidement et d’offrir de 
belles performances tout en consommant 
peu, malgré son poids de plus de deux 
tonnes et demie. Durant la semaine d’essai, 
la consommation sur route a été d’environ 
9,5 l/100 km alors qu’en conduite sur sentiers 
et en ville, elle a été de 14 à 16 l/100 km. Les 
véhicules semblables à essence consomment 

de 30 à 50% de plus.
Le niveau sonore est très bas et plusieurs 

ne se rendront pas compte qu’il s’agit d’un 
diesel. De plus, au ralenti, à vitesse de croi-
sière ou en accélération, le V10 TDI est aussi 
doux qu’un V8 à essence.

La transmission automatique à six rapports 
fait son travail en douceur. On peut choisir 
entre les modes normal, Sport ou Tiptronic...

La direction est précise et transmet bien 
les sensations de la route. Le freinage est 

puissant et facile à moduler. Le comporte-
ment sur la route est carrément impression-
nant pour un véhicule aussi lourd.

Le rouage intégral 4XMotion répartit la 
puissance aux roues par l’entremise de trois 
différentiels. On peut actionner manuellement 
le blocage des différentiels central et arrière  
en tournant un commutateur. Le Touareg 

dispose également de tous les dispositifs 
électroniques que l’on retrouve sur les 
véhicules de ce genre. Il faut cependant bien 
comprendre le fonctionnement du système 
électronique qui agit différemment selon 
qu’on ait choisi la gamme basse ou en mode 
Tiptronic. On peut annuler les aides électro-
niques, dans certaines conditions, afin de 

mieux se sortir de certains bourbiers.
Les pneus Pirelli P Zero montés sur des 

jantes de 18 pouces sont conçus pour la 
route où ils sont silencieux.

La suspension pneumatique permet de 
varier la garde au sol selon les besoins. La 
garde au sol normale est de 225 mm. Elle 
peut atteindre 300 mm à basse vitesse 
en conduite hors-route, ce qui permet de 
passer par dessus la plupart des obstacles 
et optimise les angles d’attaque et de départ. 

Le Touareg V10 TDI de Volkswagen 
trône au sommet de la gamme Touareg. Il 
partage la même plate-forme que le Porsche 
Cayenne, de même que sa transmission 
automatique, sa boîte de transfert, sa 
suspension pneumatique et ses freins.

Ce véhicule se distingue par son moteur 
diesel, à la fois puissant (il développe 308 HP 

et 550 lb pi de couple) et relativement peu 
énergivore. Avant de vous décrire comment 
se comporte ce Touareg, un peu de techni-
que s’impose.

Le couple mesure la force de rotation 
générée par un moteur. Un couple important 
donne à un véhicule l’aisance nécessaire lors 
des démarrages, surtout à pleine charge. La 
puissance entre en jeu à plus haut régime et 
permet d’atteindre la vitesse maximale.

Comme la plupart de moteurs Volkswagen, 

Volkswagen Touareg V10 TDI : 
le premier gros VUS «verdâtre»

par Jean-François Villard
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Sur la route, à haute vitesse, la garde au sol 
est automatiquement réduite à 190 mm (125 
km/h) puis à 180 mm (180 km/h) pour optimi-
ser la tenue de route et l’aérodynamisme. Un 
compresseur embarqué maintient l’assiette 
du véhicule et la commande électronique 
permet d’offrir trois niveaux de confort. 

Laissée en mode Auto, la suspension 
réagit rapidement aux changements 
d’attitude du véhicule, de surface de la route 
et de vitesse. Le compromis confort/tenue de 
route est excellent. Le mode Confort procure 
un roulement plus doux que l’on apprécie en 
circulant en ville. La suspension isole alors 
assez bien l’habitacle des trous que l’on 
retrouve sur nos routes. Certains trouveront 
le mode Sport trop rigide. Par contre, il  

raffermit la dynamique du châssis au point 
que le Touareg peut se comparer avantageu-
sement à ses principaux rivaux.

Une caractéristique intéressante est 
l’extension du système de contrôle de 
stabilité ESP au contrôle de la remorque. 
Avec sa capacité de remorquage de 3500 kg, 
le Touareg bénéficie du système qui détecte 

très tôt le rouli de la remorque et intervient 
alors sur les freins et le moteur.

Comme il s’agit là du modèle le plus 
cher de la famille Touareg, l’habitacle du 
V10 TDI est doté de tous les accessoires 
recherchés. Les sièges avant sont larges 
et confortables. La banquette arrière, très 
plate, peut accueillir trois passagers ou être 
rabattue pour offrir un espace de chargement 
plat. Le tableau de bord orné d’aluminium, 
de chrome et de bois nous met dans une 

l’ambiance à la fois chic et chaleureuse.
Le Touareg V10 TDI fascine, autant 

par sa complexité technique que par son 
comportement sur route et hors-route. De 
plus, son moteur diesel permet d’obtenir une 
consommation raisonnable, ce qui le classe 
dans une catégorie à part et lui permettra de 
mieux se faire accepter auprès des critiques 
environnementaux.

Pour ceux qui ne sauraient se contenter 
des performances du V10 TDI, et pour qui 
l’économie de carburant n’entre pas dans 
l’équation, Volkswagen présentait à Paris une 
version W12 Sport qui sera offerte en série 

 Fiche Technique Volkswagen Touareg V10 TDI

 VW Touareg V10 TDI Range Rover HSE BMW X5 4,4i
Empattement: 286 cm 288 cm 282 cm
Longueur: 475 cm 495 cm 467 cm
Largeur: 193 cm 192 cm 187 cm
Hauteur: 170 cm 186 cm 170 cm
Poids: 2599 kg 2440 kg 2237 kg
Puissance: 308 hp 282 hp 315 hp
Pneus: 245/55R18 255/55R19  255/55R18 
Réservoir: 100 litres 100 litres 93 litres

Type: utilitaire sport 
Moteur: V10 turbodiesel – 5,0 litres – 20 soupapes
Puissance: 308 ch @ 3750 tr/min – 553 lb pi de 2000 à 4000 tr/min
Transmission:  automatique à 6 rapports, boîte de transfert 2 gammes
Direction:  à crémaillère assistée
Suspension:  av indépendante / arr indépendante
Freins:  av disques / arr disques ABS
Accélérations 0-100 km/h: 7,8 secondes
Vitesse maximale: 225 km/h

limitée. Préparez votre chéquier! Seulement 
500 exemplaires seront produits, et 330 
d’entre eux sont déjà alloués à des clients 
fortunés du Moyen-Orient.
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The Canadian Waste & Recycling Expo /
Canadian Public Works Expo 

1 décembre et 2 décembre 2004
Mississauga, ON Canada

Programme modulaire de formation sur la réhabilitation 
des infrastructures urbaines
Module spécialisé Aqueduc - Diagnostic et réhabilitation 
des réseaux de distribution d’eau potable

le 2 décembre à Québec
le 9 décembre à Montréal
CERIU (514) 848-6100, poste 229

NAPA’s Annual Convention
«50th Anniversary Celebration»

13 février au 17 février 2005
Hilton Waikoloa Village, Hawaï, États-Unis

Faites vos réservations dès maintenant!

CONEXPO-CON/AGG 2005 
15 mars au 19 mars 2005
Las Vegas, NV États-Unis

National Heavy Equipment Show
7 avril et 8 avril 2005
Toronto, ON Canada

Neuvième Colloque ferroviaire annuel du Québec
3 mai et 4 mai 2005
Québec, QC Canada

Association of Ontario Road Supervisors Municipal 
Trade Show

8 & 9 Juin 2005
Minden, ON Canada

Hillhead 2005
21 juin au 23 juin 2005
Buxton, Angleterre

Inter Airport Europe 2005
11 octobre au 14 octobre 2005
Munich, Allemagne

Intermat 2006
24 avril au 29 avril 2006 
Paris, France

North American Quarry & Recycling Show
26 octobre au 28 octobre 2006
Atlanta, GA États-Unis

Bauma 2007
23 avril au 29 avril 2007
Munich, Allemagne 

Plus d’informations sur le site web
de la revue InfraStructures
www.infrastructures.com

Agenda

Larue livre des paveuses au 
Québec et en Nouvelle-Écosse!

Brian England de la 
fi rme England Paving 
and Contracting, 
d’Antigonish en 
Nouvelle-Écosse a pris 
livraison d’une LeeBoy 
8816 au début du 
mois d’octobre. Cette 
machine est équipée 
de système automatisé 

Topcon «Grade & 
Slope Control» avec 
un ski de référence 
topique de 40 pi.

D’autre part, 
René Cournoyer 
de la Compagnie 
Cournoyer Asphalte, 
de Sorel au Québec, 
a pris livraison tout 
dernièrement d’une 

nouvelle paveuse Lee-Boy 8515. Il s’agit là de la deuxième paveuse LeeBoy 
pour Cournoyer Asphalte. Cette compagnie, qui oeuvre depuis bientôt 50 ans 
dans les domaines commercial et résidentiel, doit sa réussite à la complicité 
qui unit cette famille où chacun gère ses tâches avec ardeur et fi erté.

Un bel exemple de PME dans l’industrie de l’asphalte!
Source: J.A. Larue inc., 1-877-658-3013

 

 

 

 

1-888-339-3793 / (514) 284-3793 / www.corailbleu.qc.ca
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Le manufacturier d’équipe-
ment forestier Quadco est heu-
reux d’annoncer la nomination de 
Richard A. Zalzal au poste de 
vice-président Ventes/Marketing 
& Service après-vente.

«Avec ses 25 années d’expé-
rience dans des positions seniors 
en distribution et fabrication 
d’équipement lourd en Amérique 
du Nord ainsi qu’au niveau inter-
national, Richard apporte un bon bagage de connaissances 
des marchés forestiers et de construction d’un point de vue 
distributeur et il comprend que la satisfaction du client est 
la clef du succès», a rapporté Chuck Maclennan, président 
de Quadco.

Source: Quadco

André Larue, président de 
J.A. Larue inc. de Québec, est 
heureux d’annoncer la nomina-
tion de monsieur Pierre-Jean 
Leclerc au poste de représentant 
technique.

Monsieur Leclerc se joint à 
l’équipe Larue afin de supporter 
techniquement la clientèle 
grandissante de la grande région 
de Montréal.

J.A. Larue inc. œuvre dans le domaine des souffleuses 
à neige usagées et reconditionnées ainsi que dans la vente 
de pièces de remplacement de toutes marques depuis plus 
de 20 ans.  J.A. Larue inc. est maintenant chef de file dans 
la conception, la fabrication et la vente de souffleuses à 
neige neuves détachables et de souffleuses à neige neuves 
montées sur camions porteurs. De plus, J.A. Larue inc. 
est également distributeur exclusif des produits de pavage 
Leeboy/Rosco pour le Québec et les Maritimes.

Source : J.A. Larue inc.  1-877-658-3013

Denis Ferland, président de 
Laval Hino Inc., dépositaire 
des produits Terex, est heureux 
d’accueillir Sylvain Taillefer dans 
son équipe de ventes à titre de 
conseiller en vente et location.

Monsieur Taillefer possède 
une vaste expérience dans le 
domaine de l’équipement lourd.

Nous lui souhaitons un franc 
succès!

Source: Laval Hino Inc., 1-800-409-4455

Nominations
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Balai aspirateur JOHNSTON 600 1988
à balayage double. Benne entièrement re-
faite par JKL, balai en excellente condition 
et entretenu rigoureusement. 50 000 $
Équipements JKL (450) 968-2222

Balai de rue usagé
BUCHER 2020 2001
capacité 2,2 m3

Accessoires Outillage Ltée
 (514) 387-6466 ou 1-800-461-1979 

VASTE CHOIX D’ÉQUIPEMENT USAGÉ
Compresseur d’air de 185 à 1300 cfm 
Foreuses de type intégré de marque 
SULLIVAN SCORPION
Accessoires Outillage Ltée
 (514) 387-6466 ou 1-800-461-1979 

Balai de rue BUCHER CityCat 2000 XL 
1996, usagé reconditionné

Prix sur demande
Accessoires Outillage Ltée
 (514) 387-6466 ou 1-800-461-1979 

Balais de rue mécaniques
Johnston Vanguard 4000 1997

Accessoires Outillage Ltée
 (514) 387-6466 ou 1-800-461-1979 

2 balais de rue mécaniques usagés
MOBIL M9B 1991

Prix sur demande
Accessoires Outillage Ltée
 (514) 387-6466 ou 1-800-461-1979 

Abonnement / Subscription
InfraStructures  en Français  in English  (Starting January 2005)

Nom/Name:  Téléphone/Phone: 

Compagnie/Company:  Télécopieur/Fax: 

Adresse / Address:  Internet: 

  Courriel/E-Mail: 

Ville/City: 

Province:  Code Postal / Postal Code:  Pays/Country: 

MARTEAUX HYDRAULIQUES
ÉQUIPEMENTS

EQUIPMENTS
RANDO

LTÉE
LTD

TÉL.: (450) 967-7690
FAX: (450) 967-5345

953 rue Michelin, Laval QC H7L 5B6






